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Le Contingent
des Grenadiers fribourgeois
sur les pas de Napoléon

Revenant de l'Ile d'Elbe et débarquant à
Golfe Juan le 1" mars 1815, l'Empereur
s'imaginait-il que la route qu'il allait parcourir
jusqu'à Grenoble allait devenir non seulement

une voie historique mais aussi et
surtout un périple historique
En effet, cette route serpentant par monts et
par vaux, sur près de 300 km cette magnifique

et reposante région des Alpes provençales
fut dénommée en 1932 Route Napoléon

et devint une attraction touristique. C'est
pour célébrer le demi-siècle de cette dénomination

que l'A.N.E.R.P. (Action nationale
des élus de la Route Napoléon! et la plupart
des mairies concernées avaient tenu à

patronner et surtout collaborer à l'organisation

du périple que fit du 29 mai au 5 juin le

Contingent des Grenadiers fribourgeois.
Puisant ses origines dans les troupes suisses

ayant participé au service étranger,
particulièrement des rois de France et de l'Empire,
ainsi que dans les corps francs de l'époque
de l'Acte de- Médiation, le Contingent des
Grenadiers fribourgeois, reconstitué en
1914, est une troupe de 80 hommes portant
le même uniforme et équipé des mêmes

armes que le Contingent envoyé en 1814 par
la Diète fédérale à Genève pour occuper la

ville et permettre ainsi à cette cité d'entrer
dans la Confédération helvétique. Depuis
1964 elle est garde d'honneur des autorités
supérieures du Canton de Fribourg.
Lorsque M. Robert Esseiva, organisateur de

cette expédition, souleva l'idée de la Route
Napoléon aux responsables du Contingent,
celle-ci fut admise sans réserve puisqu'elle
permettait aux grenadiers du XXe siècle de
revivre une épopée de l'histoire et surtout de

rendre, au travers de cette marche,
hommage à tous les soldats suisses et fribourgeois

ayant servis à l'étranger.
Ce voyage insolite commença donc, le

samedi 29 mai, par un débarquement en
bonne et due forme à Golfe Juan où les

« grognards » arrivés par la mer à bord de

quatre chaloupes symbolisait la flotille venue
167 ans plus tôt de l'Ile d'Elbe. Sapeurs en

tabliers blancs et bonnet à poils, fifres et
tambours, grenadiers en bicorne, les soldats
de l'Empire, sitôt débarqués, se présentèrent
sur l'esplanade du port aux autorités, parmi
lesquelles nous reconnaissions M. Donnet,
conseiller général et maire de Vallauris,
M. Vial, sous-préfet de Grasse, M. Layet,
maire de Golfe Juan et de nombreuses
autres personnalités et un public très dense
et enthousiaste. Le colonel André Liaudat,
commandant du détachement, lut la proclamation

qu'avait faite l'empereur le 1er mars
1815 puis commanda, selon une ordonnance
datant de 1792, une salve d'honneur tirée
avec les fusils à silex.
L'enthousiasme de la population de Golfe
Juan se répétera tout au long des étapes
parcourues par le Contingent. Nous n'en
citerons que les principales :

— Vallauris,
— Cannes où après une cérémonie commé-
morative près de l'église de Notre-Dame, les

grenadiers défilèrent sur la Croisette,
— St Vallier de Thiey,

— Castellane où M. Boniface, conseiller
général, maire et président de l'A.N.E.R.P.
réserva aux Fribourgeois, avec la municipalité

et toute la population un accueil extrêmement

chaleureux.
— Digne-les-Bains,
— Poët où un bivouac à l'ombre des châtaigniers

fut organisé au centre équestre des
frères Monnay,
— Gap, point de raliement au centre des

Alpes provençales où les grognards partant
de la Commanderie de Malte défilèrent en
ville et s'arrêtèrent devant la halte Impériale,
— Corps, où le Colonel Liaudat eut l'honneur

de découvrir en présence de M. le D'
Carlin, conseiller général et maire, une
plaque rappelant l'arrêt dans la localité, le

6 mars 1815 au soir, de l'empereur et de ses

troupes,
— La Mure,
— Laffray, sur la prairie de la Rencontre, où

se trouve la statue équestre de Napoléon,
— Tavernolles,
— Eybans,
puis le 3 juin au soir arrivée à Grenoble où un
grand défilé en ville et une rencontre avec les

autorités et la population étaient prévus. Une
chaleureuse réception fut réservée aux
grognards par M. le député-maire Dubedout et
la municipalité.
Le périple devait se terminer le vendredi 4

juin au château de Vizille où le Contingent
des grenadiers fribourgeois fut par ses évolutions,

sa prestation et sa salve d'honneur
devant de très nombreuses autorités et le

public présent un digne ambassadeur des

traditions militaires suisses.
Le retour à Fribourg, le samedi 5 juin, fut
également très chaleureux et sur la place de

l'Hôtel de Ville toutes les autorités constituées

encadraient son Ex. M. Gille Curien,
ambassadeur de France à Berne, venu
accueillir ces Fribourgeois qui avaient fait
revivre une partie de l'épopée napoléonienne.

H. Chassot
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